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Présentation

Quels sont les événements sociaux, politiques et 
scientifi ques qui défi niront notre avenir ? Qu’ad-
viendra-t-il de notre relation avec les animaux, la 
technologie et la planète ?

Turfutopia a pour objectif de provoquer des discus-
sions et des réfl exions sur l’avenir de notre société. 
Il permet de se divertir autour d’un jeu, et de pro-
voquer des discussions sur divers sujets d’actualité.

Dans le jeu, vous trouverez des cartes qui présen-
tent des événements futuristes. Les cartes sont 
accompagnées d’une description qui vous aidera à 
comprendre comment et quand ces évènements 
pourraient se produire.

On vous propose deux façons différentes de jouer, 
selon que vous êtes plus d’humeur à la compétition 
ou à la réfl exion. La bonne nouvelle : vous pouvez 
tester les deux !

Les personnes les plus intrépides peuvent créer leurs 
propres cartes d’événements futurs en utilisant les 
cartes blanches. Allez-y, soyez créatifs !

Matériel

• 60 cartes Événement
• Un bloc de feuilles de score

Ce mode de jeu peut se jouer à partir de 3 joueurs.

LES RÈGLES DU JEU

Principe et but du jeu

À chaque manche, 6 événements sont révélés. Les 
joueurs doivent voter pour les 3 événements qui ont 
le plus de chances, selon eux, de se produire avant 
les autres dans le futur. Plus un événement reçoit de 
votes, plus il rapporte de points à ceux qui ont voté 
pour lui.

Après 3 manches, la personne totalisant le plus de 
points gagne la partie.

Mise en place

1. Distribuer à chaque joueur une feuille de score.

2. Mélanger la pile de cartes Événement et la placer 
au centre de la table.

Imaginez le futur ! 

RÈGLE DES 3



Déroulement d’une manche

1. Le plus jeune joueur pioche 6 cartes Événement 
dans la pile et les place, face visible, les unes à côté 
des autres au centre de la table. Une personne les 
lit à voix haute. Ces événements sont nommés, de 
gauche à droite, A, B, C, D, E et F. Sauf indication con-
traire, on suppose que ces événements concernent le 
pays dans lequel se déroule la partie.

2. Chaque joueur note alors dans les trois cases cor-
respondant à la manche actuelle, sur sa feuille de 
score, les 3 le� res correspondant aux 3 événements 
qu’il pense voir se produire avant les autres dans le 
futur.

Par exemple, si vous pensez que les événements 
correspondant aux positions A, C et D se produiront 
avant les autres, inscrivez sur votre feuille “A”, “C” et 
“D”. L’ordre dans lequel vous les inscrivez n’a pas d’in-
cidence sur le jeu, mais vous pouvez les classer du 
plus proche au plus lointain chronologiquement par-
lant si vous le souhaitez.

3. On révèle les réponses. Pour chaque événement 
choisi par au moins 2  personnes, chaque personne 
l’ayant choisi marque 1 point par personne l’ayant 
choisi (y compris elle-même). Ces points sont inscrits 
dans la case située sous la le� re correspondante.

Fin de la partie

La partie se termine à la fi n de la 3e manche.

À la fi n de la partie, chaque joueur totalise ses points. 
La personne ayant le plus haut total remporte la par-
tie. En cas d’égalité, les ex æquo se partagent la vic-
toire.

4. Facultatif  : pour chaque événement ayant été 
choisi par seulement 1  personne, ce� e dernière 
peut argumenter pour expliquer pourquoi, selon 
elle, l’événement se produira parmi les 3  premiers. 
Si elle convainc au moins un adversaire, elle marque 
2 points supplémentaires et l’adversaire 1 point.

5. Facultatif : on peut établir une frise chronologique 
en classant les événements de la manche de celui 
ayant reçu le plus de votes à celui en ayant reçu le 
moins, les ex æquo étant placés au même niveau sur 
la frise ainsi constituée. Ceci n’a pas d’impact sur le 
jeu, mais permet de visualiser le résultat des votes, 
voire de nourrir une discussion.4. Facultatif : on peut 
établir une chronologie en classant les événements 
du plus voté au moins voté, les événements ayant 
reçu le même nombre de votes étant placés au 
même niveau sur la frise ainsi constituée.



Ce mode de jeu peut se jouer de 2 et 6 personnes.

Principe du jeu

Le jeu consiste à réfl échir coopérativement sur la 
chronologie d’un ensemble d’événements que l’on 
suppose réalisables dans le futur.

Pour cela, les joueurs vont créer une frise 
chronologique à partir d’événements futuristes, en 
choisissant à chaque fois si l’événement pioché ar-
rivera avant ou après ceux qui sont déjà placés dans 
la frise. Si l’on veut, on peut donner les raisons de ce 
choix, ainsi que discuter avec les autres joueurs pour 
avoir leur avis.

Mise en place

La pile de cartes Événements est mélangée, puis la 
première carte de la pile est placée, face visible, au 
centre de la table. Le reste de la pile constitue la pi-
oche. Une personne lit la carte à voix haute.

Le plus jeune joueur est désigné joueur actif pour la 
première manche.

Déroulement d’une manche

1. Le joueur actif tire la carte du dessus de la pile et lit 
le texte à voix haute.

2. Tous les joueurs discutent de l’emplacement de la 
nouvelle carte  : elle peut-être placée à droite de la 
frise, à gauche de la frise ou entre deux cartes, n’im-
porte lesquelles, déjà posées. Les cartes constituent 
au fur et à mesure une frise chronologique.

3. En cas de désaccord, c’est au joueur actif de 
trancher  : il doit alors expliquer les raisons de son 
choix, qui ne sera pas remis en question.

S’il y a 10 cartes sur la table, la partie se termine. Si-
non, ou si tout le monde souhaite continuer, la per-
sonne assise à la gauche de l’actuel joueur actif devi-
ent à son tour joueur actif et une nouvelle manche 
commence.

RÈGLE DE LA FRISE



Carte

1
Le gouvernement dissout les asso-
ciations animalistes les plus impor-
tantes

En 2019, le gouvernement a mis en place la cellule Démeter, 
composée de gendarmes, pour surveiller les activités des mili-
tants opposés à l’organisation actuelle du système de produc-
tion alimentaire. Les militants écologistes et animalistes sont 
particulièrement visés par ce� e cellule.

On peut donc imaginer que ce� e cellule constitue des dossiers 
suffi samment à charge pour que le gouvernement décide la 
dissolution de certaines association.

Condition animale

Description

Carte

2
La viande cultivée devient illégale 
suite à une levée de boucliers des lob-
bys et de l’opinion publique

La viande cultivée consiste à faire se multiplier des cellules 
musculaires dans un milieu nutritif afi n d’obtenir de la viande.

Les animaux desquels on prélève les cellules vivent dans des 
refuges. Le prélèvement est indolore. Un seul prélèvement 
suffi t pour cultiver de très grandes quantités de viande.

Une telle technologie permet donc d’obtenir de la viande sans 
avoir à faire souffrir ou à tuer des animaux.

En outre, la production de viande de culture consomme moins 
de ressources, occupe moins d’espace et pollue globalement 
moins que l’élevage.

Le secteur de l’élevage craint la concurrence de ce� e tech-
nologie, bien qu’elle soit encore en phase de développement.

Au début des années 2000, les OGM ont été interdits en Europe 
sous la pression populaire. Le rejet des OGM était surtout basé 
sur l’idée que les OGM n’étaient pas naturels.

On peut donc imaginer une interdiction de la viande de culture. 
D’autant qu’en 2020, le ministre de l’agriculture Julien Denor-
mandie a déclaré dans un tweet :

« Est-ce vraiment cela, la société que nous voulons pour nos 
enfants ? Moi, NON.

Condition animale

Description



Carte

3
25 % de la population connait la défi -
nition de la sentience

Le mot sentience est entré dans le dictionnaire Larousse en 
2020 :

« sentience, n.f. (du latin sentiens, ressentant)

Pour un être vivant, capacité à ressentir les émotions, la dou-
leur, le bien-être, etc., et à percevoir de façon subjective son 
environnement et ses expériences de vie. »

Les dictionnaires ajoutent un mot lorsque son usage se banal-
ise. Pour l’instant, sentience est surtout employé par les ani-
malistes, mais son usage va s’étendre. Dans quelle proportion, 
à votre avis ?

Condition animale

Description

Carte

4
Le Pape défend le végétarisme pub-
liquement

Les déclarations du Pape sur les questions de société sont 
suivies avec grand intérêt dans les médias. C’est de fait un 
personnage très infl uent chez les catholiques.

Le christianisme est une religion anthropocentriste, mais qui 
promeut aussi la compassion, y compris à l’égard des animaux.

Par ailleurs, la pêche et l’élevage sont responsables de dom-
mages écologiques majeurs, par exemple : 

- La surpêche entraîne l’effondrement de la biodiversité ma-
rine

- 15% des émissions de gaz à effet de serre sont dues à l’élevage 

- 80% de la déforestation en Amazonie est due à l’élevage.

Le Pape pourrait défendre le végétarisme par compassion 
pour les animaux et/ou pour des raisons écologiques.

Condition animale

Description



Carte

5
Une activiste antispéciste obtient un 
prix Nobel de la paix

Chaque année, la fondation Nobel, en Suède, a� ribue le prix 
Nobel de la paix à « la personnalité ou la communauté ayant 
le plus ou le mieux contribué au rapprochement des peuples, 
à la suppression ou à la réduction des armées permanentes, à 
la réunion et à la propagation des progrès pour la paix » sel-
on les volontés défi nies par le testament d’Alfred Nobel. Cela 
comprend la lu� e pour la paix, les droits de l’homme, l’aide hu-
manitaire et la liberté.

On peut imaginer qu’un jour il récompense aussi les actions en 
faveur des droits des animaux. En effet :

- Le prix Nobel s’est déjà élargi à d’autres causes que celles 
énumérées plus haut, comme la lu� e contre la pauvreté et 
contre le réchauffement climatique

- Les études en psychologie montrent que comme� re des vi-
olences envers les animaux augmente la probabilité d’en com-
me� re envers les humains.

Condition animale

Description

Carte

6
En majorité, les militants CGT uti-
lisent des merguez végétales pour 
leurs barbecues, qu’ils vantent « sans 
cruauté »

Les syndicalistes lu� ent contre l’exploitation des travailleurs. 
Les syndicalistes défendront-ils un jour les animaux ? L’inven-
teur du concept d’économie sociale, Charles Gide, l’a souhaité :

« Je veux ici plaider la cause d’une classe particulière de tra-
vailleurs et de salariés — classe nombreuse car ses membres 
se comptent par millions ; — classe misérable car, pour obtenir 
de quoi ne pas mourir de faim, ils sont assuje� is au travail le 
plus dur, à la chaîne et sous le fouet ; — classe qui a d’autant 
plus besoin de protection qu’elle est incapable de se défen-
dre elle-même, n’ayant pas assez d’esprit pour se me� re en 
grève et ayant trop bonne âme pour faire une révolution ; je 
veux parler des animaux, et en particulier des animaux do-
mestiques. »

Condition animale

Description



Carte

7
50 % de la population est d’accord 
avec l’abolition de l’élevage

On distingue généralement deux objectifs chez les animal-
istes :

- le welfarisme (du terme wellfare, bien-être en anglais), qui a 
pour but d’améliorer les élevages mais ne remet pas en cause 
l’exploitation des animaux.

- L’abolitionnisme, qui a pour but la fi n des pratiques nuisant 
aux animaux (élevage, chasse, pêche, corrida, etc).

Des sondages commandés par le Sentience Institute (2017) et 
par l’association Tier im Fokus (2018) révèlent qu’une partie 
signifi cative et grandissante de la population (américaine et 
suisse) est réceptive aux revendications abolitionnistes : 49% 
des adultes américains sont ainsi favorables à l’interdiction de 
l’élevage industriel, 47% à l’interdiction des aba� oirs et 33% 
à l’interdiction de l’élevage, tandis que 17% de la population 
helvétique souhaite fermer tous les aba� oirs en Suisse.

82% des français sont favorables à l’interdiction de l’élevage 
intensif.

Condition animale

Description

Carte

8
Paris érige une colonne commémora-
tive de la libération animale

La libération animale est à l’origine le titre du livre de Peter 
Singer qui a mis en avant, théorisé et critiqué la notion de spé-
cisme, mais aussi décrit l’état de la condition animale de son 
époque, défendu le végétarisme éthique et appelé à ne plus 
traiter injustement les animaux.

C’est aussi l’horizon souhaité des antispécistes : que chaque 
individu sentient ait le droit de voir ses intérêts considérés 
sérieusement et à égalité avec ceux des autres, indépendam-
ment de leur appartenance d’espèce.

Condition animale

Description



Carte

9
Un animateur célèbre (comme Cyr-
il Hanouna) annonce tester un défi  
« végane pendant 30 jours »

Le Veggie Challenge propose un ensemble de conseils, de re-
ce� es et d’informations pour consommer végane pendant 21 
jours : le temps qu’il faut pour adopter une nouvelle habitude.

Un animateur célèbre pourrait faire le buzz en se lançant dans 
un tel défi . Une journaliste de h� p://madmoizelle.com a par 
exemple relevé le Veggie Challenge en 2020.

Condition animale

Description

Carte

10
Les cantines doivent proposer une 
option végétalienne quotidienne

La restauration collective, qui comprend la restauration pub-
lique et privée, est l’ensemble des acteurs offrant des repas 
en dehors du domicile privé (cantines scolaires, entreprises, 
hôpitaux, EHPAD).

Parce que l’élevage est responsable de 18% des émissions de 
gaz à effet de serre en France, le projet de loi climat voté en 
2021 prévoit de rendre obligatoire l’option végétarienne dans 
les cantines publiques à partir de 2023.

Pourrait-on voir advenir une telle proposition pour des repas 
végétaliens, et qui inclut la restauration collective privée ?

Condition animale

Description



Carte

11
Une chaîne de supermarché devient 
100 % végane

On trouve aujourd’hui de plus en plus de produits véganes dans 
les supermarchés.

Depuis 2017, le groupe Casino a ouvert 5 magasins entièrement 
véganes via sa fi liale Naturalia Vegan, magasins où il est pos-
sible de faire l’ensemble de ses courses.

Carrefour ne vend plus d’œufs qui proviennent d’élevages de 
poules en cage sous sa marque depuis 2020 (comme la plupart 
des autres distributeurs) alors qu’aucune loi ne l’y oblige.

De façon similaire, on peut imaginer qu’une grande chaîne de 
supermarché décide un jour de ne proposer que des produits 
véganes, même sans qu’une loi ne l’y oblige.

Condition animale

Description

Carte

12
La viande cultivée arrive dans les su-
permarchés

La viande cultivée consiste à faire se multiplier des cellules 
musculaires dans un milieu nutritif afi n d’obtenir de la viande.

Les animaux desquels on prélève les cellules vivent dans des 
refuges. Le prélèvement est indolore. Un seul prélèvement 
suffi t pour cultiver de très grandes quantités de viande.

Une telle technologie permet donc d’obtenir de la viande sans 
avoir à faire souffrir ou à tuer des animaux.

En outre, la production de viande de culture consomme moins 
de ressources, occupe moins d’espace et pollue globalement 
moins que l’élevage.

Condition animale

Description



Carte

13
L’eau courante est supplémentée en 
vitamine B12

Les véganes prennent des suppléments de vitamine B12 car on 
n’en trouve pas dans les végétaux.

Si le nombre de véganes augmente et/ou que les omnivores 
mangent beaucoup moins de produits animaux, le gouver-
nement pourrait décider d’enrichir les aliments ou l’eau en B12.

Une telle mesure est en effet le moyen le plus effi cace de 
prévenir une carence dans la population.

La carence en iode était de très loin la plus fréquente dans le 
monde, car de nombreux sols sont pauvres en iode. Elle pro-
voque des problèmes thyroïdiens et un retard mental appelé 
« crétinisme ». Sous l’impulsion de l’OMS, de nombreux pays 
ont enrichi le sel de table en iode afi n de faire reculer ce� e 
carence, qui reste encore présente dans certaines régions 
pauvres.

De même, l’enrichissement des céréales en vitamine B9 est 
obligatoire dans certains pays, car la carence en vitamine B9 
chez la femme enceinte entraîne des risques de malforma-
tions chez le fœtus.

Condition animale

Description

Carte

14
Un steak à base d’insectes dépasse les 
ventes du substitut de steak le plus 
vendu

Beyond Meat est une marque de steaks végétaux dont les 
steaks ont le goût, l’apparence, la texture et même l’odeur de 
la viande. Ils font partie des imitations les plus réalistes.

Au niveau économique et écologique, l’élevage d’insectes est 
défendu comme une alternative soutenable à l’élevage de plus 
gros animaux : il présente un plus haut taux de conversion 
protéines végétales → protéines animales, et il pourrait per-
me� re de réutiliser les déchets alimentaires.

On n’a pas de certitude sur la sensibilité des insectes à la dou-
leur. Mais vu le nombre d’insectes nécessaires pour produire 1 
kg de viande d’insecte, l’élevage d’insecte pourrait constituer 
une immense source de souffrance.

Condition animale

Description



Carte

15
100 000 personnes à la Marche pour la 
Fermeture des Abattoirs

La Marche pour la Fermeture des Aba� oirs est la principale 
manifestation contre l’élevage et les aba� oirs. En 2018, elle a 
eu lieu dans 35 villes à travers le monde. La marche parisienne 
a réuni 3 500 manifestants ; celle de Toulouse 500.

Ce� e marche défend l’idée que l’élevage et l’aba� age sont in-
justes et devraient être abolis légalement.

Ses organisateurs historiques, comme Yves Bonnardel, esti-
ment qu’on n’arrêtera pas l’élevage en convaincant un à un les 
consommateurs de devenir végane, mais par des revendica-
tions politiques adressées aux citoyens.

C’est comme pour la lu� e contre le réchauffement climatique 
: l’effort doit être collectif, on ne peut pas se contenter des « 
petits gestes » individuels.

- La plupart des citoyens sont favorables aux mesures contre 
le changement climatique, mais n’arrivent pas à restreindre 
leur consommation personnelle dans un monde consumériste.

- 1/3 des américains se disent opposés à l’élevage et aux ab-
a� oirs, mais seuls 5% sont effectivement végétariens ou 
véganes.

- 82% des français se disent opposés à l’élevage industriel, 
mais la plupart achètent les produits de l’élevage industriel.

Condition animale

Description

Carte

16
Création du ministère de la Condition 
animale

En France, il n’existe ni ministère ni secrétariat d’état a� aché 
à la condition animale. Les mesures pour le bien-être animal 
doivent donc être portées essentiellement par le ministère de 
l’Agriculture et de l’Alimentation, et le ministère de la Transi-
tion écologique.

Le fait que le ministère de l’Agriculture et de l’Alimentation 
soit un des principaux acteurs de ce� e question pose prob-
lème pour les animaux puisqu’il défend d’abord et avant tout 
les intérêts des éleveurs.

En Belgique, il existe 3 ministres du bien-être animal (1 dans 
chaque région) qui ont également d’autres responsabilités, 
mais qui ne sont pas liées à l’élevage.

Et d’après un sondage IFOP de 2018, 71  % des Français sont 
favorables à ce que la protection animale fi gure dans l’intitulé 
d’un ministère, par exemple le ministère de l’Environnement 
et de la protection animale.

Condition animale

Description



Carte

17
Le Parti animaliste obtient 25 % des 
voix à une élection

Le Parti animaliste est un parti monothématique, c’est-à-dire 
que son programme ne concerne que des sujets relatifs aux 
animaux.

À l’heure actuelle, il a pour vocation première de révéler par 
le vote l’intérêt des Français et des Françaises pour la cause 
animale afi n d’inciter les autres partis à défendre des proposi-
tions sérieuses en faveur du bien-être animal.

La France n’est pas le seul pays qui compte un parti animal-
iste : on en trouve plus d’une quinzaine dans le monde.

Le Parti animaliste français a obtenu 2,2% des suffrages aux 
élections européennes de 2019.

Condition animale

Description

Carte

18
Un pays interdit l’exploitation animale

L’abolition de l’exploitation animale signifi e l’interdiction de 
toutes les pratiques nuisibles aux animaux : l’élevage (terres-
tre et aquacole), la pêche, la chasse, les spectacles (cirques, 
corrida, delphinarium), l’expérimentation animale.

L’abolition de l’exploitation animale ne peut être que l’abou-
tissement d’un long processus fait de nombreuses étapes 
intermédiaires, comme l’abolition de la corrida, de la chasse 
à courre, de la chasse, la promulgation de lois de protection 
animale plus strictes, la hausse du nombre végétariens et 
véganes, la diminution progressive de l’élevage, des débats de 
plus en plus nombreux sur la question animale, l’abolition de 
l’élevage industriel, etc.

Et il faut bien sûr une majorité de citoyens favorables à ce� e 
décision !

L’effet d’une telle décision dans un pays peut avoir un effet 
tache d’huile : ainsi, lors des débats sur le mariage pour tous, 
un argument de ses partisans était le retard de la France par 
rapport aux autres pays européens.

Condition animale

Description



Carte

19
Paris adopte des méthodes non 
létales pour contrôler la population de 
rats en ville

Ne bénéfi cient de certaines protections légales que les ani-
maux domestiques, animaux sauvages maintenus en captivité 
et animaux d’espèces protégées.

Les rats n’entrent dans aucune de ces catégories. Pire, ils 
sont classés dans les « espèces susceptibles d’occasionner 
des dégâts », autrement dit les nuisibles, et sont exterminés à 
l’aide d’anticoagulants. On utilise ce type de poison car la mort 
survient plusieurs jours après l’ingestion : les autres rats ne 
font donc pas le rapprochement entre la nourriture que leur 
congénère a ingéré et sa mort.

Mais les anticoagulants provoque une mort par hémorragie in-
terne très douloureuse.

L’association Paris Animaux Zoopolis  milite en faveur de re-
cherche de méthodes non létales perme� ant de cohabiter 
pacifi quement avec les rats sans leur nuire (méthodes contra-
ceptives, aménagement urbain).

Condition animale

Description

Carte

20
Le gouvernement décide d’appliquer 
une taxe carbone sur les produits 
animaux

L’élevage est responsable de 18% des émissions françaises de 
gaz à effet de serre (CO2, protoxyde d’azote et méthane). 

La taxe carbone est un outil recommandé par de nombreux 
économistes pour décourager l’usage de produits fortement 
éme� eurs de gaz à effet de serre.

À l’heure actuelle, la taxe carbone frappe essentiellement les 
énergies fossiles (charbon, pétrole, gaz).

Une partie des émissions de gaz à effet de serre de l’élevage 
sont dues à l’utilisation d’énergies fossiles, mais la majorité 
ne l’est pas.

- L’utilisation d’engrais azotés pour faire pousser les aliments 
pour bétail émet du protoxyde d’azote.

- Les déjections éme� ent du protoxyde d’azote et du méthane.

- Enfi n, les animaux d’élevage, en particulier les ruminants, 
éructent du méthane.

Il serait donc logique d’appliquer une taxe carbone spécifi que 
aux produits de l’élevage, en particulier celui de ruminants.

Condition animale

Description






